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CHRONIQUE

A l'occasion du soixante cinquieme anniversaire de M. Charles Giiliard,
professeur honoraire de l'Universite de Lausanne, president de la Societe

d'histoire de la Suisse romande et de la Societe Suisse d'histoire, ses collegues,

amis et anciens eleves ont publie un fort volume : Melanges d'histoire et de

litterature dont un exemplaire lui a ete remis le 18 mars au cours d'un diner qui
a eu lieu en son honneur sous la presidence de M. Andre Bonnard, doyen de la

Faculte des Lettres, dans la Salle des XXII Cantons. La Societe d'histoire suisse

(tait representee par M. Nabholz, professeur ä l'Universite de Zurich, celle

de Neuchatel par M. Thevenaz, archiviste d'Etat, celle du Valais romand

par M. le chanome Dupont-Lachenal et celle de Geneve par M. P.-Ed. Martin,
archiviste d'Etat. Des discours furent prononces par MM. Louis Junod,
archiviste cantonal et professeur ä l'Universite, Stelling-Michaud, redacteur

au Journal de Geneve, Nabholz, A. Bonnard et Ch. Giiliard.

Nous avons appris avec un vif chagrin la mort tragique de l'histonen Savoyard,
le comte de Maugny, tombe comme collaborationiste, sous la mitraillette
d inconnus. Erudit et parfait gentleman, le defunt etait un ami de la Suisse.

I s'occupait tres activement de l'histoire de la Savoie et avait ecrit sur ce sujet
de nombreux memoires communiques ä l'Academie chablaisienne dont il fut
un animateur actif et perseverant. II etait en relations avec des historiens

s iisses, surtout des Genevois. II avait donne ä Nyon, ä la Societe d'histoire de

h Suisse romande une communication qui parut ensuite en 1936 dans la

F'.evue historique vaudoise sous le titre : Voyage en 1826 de Marie-Amelie d'Or-
l&ans en Suisse romande.

Le village de Rovray a perdu dernierement un citoyen distingue, Octave

Chambaz, qui etait unanimement respecte dans la region ou Ton appreciait
sa droiture, sa bonte et sa modestie. Le defunt fut un grand ami de la con-
naissance du passe. II etudia l'histoire de son village et celle de toutes les

communes de la region. Excellent connaisseur du patois, il collabora activement au
Glossaire des patois romands. II a donne en 1910 ä la Revue historique vaudoise

une notice sur Les seigneurs de St-Martin du Chene. II avait aussi publie dans le

Messager paroissial d'Yvonand en 1914 quelques resultats de ses recherches

historiques sur cette paroisse dont le village de Rovray fait partie.
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Au sujet du six centieme anniversaire du traite de combourgeoisie conclu en 1344

entre les Dilles de Payerne et de Berne.

Epris d'independance, fiers des libertes et franchises qu'ils avaiept peu a peu
acquises, les Payernois s'accommodaient souvent assez mal de l'autorite nominale

du prieur de leur couvent et de celle des comtes de Savoie. Au XIVe siede,
lis chercherent des allies. Et ce fut en particulier les traites avec Berne (1344)

et Fribourg (1349). Si la combourgeoisie avec Payerne valut ä la puissante ville
des bords de l'Aar des avantages certains, en lui ouvrant les portes de la Suisse

romande et du Pays de Vaud dont Naegeli devait deux siecles plus tard faire la

conquete, eile ne fut pas nefaste aux Payernois. Sans doute, au temps des guerres
de Bourgogne, la position de Payerne entre ses allies suisses et la Savoie, fut
parfois delicate, et il fallut bien de l'habilete au Conseil pour s'en tirer. Mais

l'appui de Berne permit a Payerne de jouir d'une position enviable. C'est grace
ä cette combourgeoisie «a perpetuite», que lors de la conquete bernoise,

Payerne conserva ses lois et son administration communale. Berne confirma son

coutumier et maintint sans innovations les franchises et libertes anciennes de la

ville. Le gouverneur bernois n'avait pas ä intervenir dans les affaires de la ville,
et si parfois des conflits le mirent aux prises avec les bourgeois, Leurs Excellences

prirent toujours la defense de ces dermers. Le plus haut magistrat demeurait
I'avoyer, nomme par Berne, sur presentation du Conseil de Payerne et toujours
choisi parmi les bourgeois de la ville.

Au traite de combourgeoisie avec Berne, Payerne doit enfin d'etre rattachee

au Pays de Vaud, d'etre longtemps un modeste trait d'umon entre Romands

et Alemaniques, et ä sa situation particuliere et independante, d'etre pendant
quelques decades le siege de conferences diplomatiques. Les rues de

la bourgade, enserree dans ses murs, et aux auberges accueillantes, virent ainsi
de grands personnages dans leurs voitures somptueuses, et fidele ä ses traditions
d'hospitalite, eile savait les bien recevoir, leur offrant des festins plantureux,
agrementes de musique, de representations theatrales et de corteges de masques.

H. P.

L'association du Musee du Vieux Pays d'Enhaut a eu son assemblee generale
le 28 fevrier 1944, ä Chäteau-d'Oex, dans les locaux du musee sous la presidence
du tres erudit et tres actif receveur de l'Etat, M. Emile Henchoz. La
Commission du musee a tenu vingt-cinq seances au cours de l'annee. Elle ne menage
aucun effort pour enrichir les collections malgre des ressources modestes.

«Un musee dont on ne s'occupe pas activement, a dit tres justement
M. Henchoz, devient une chose morte, inerte et sans äme. » Les fiches de ren-
seignements sur les 2000 objets du musee ont ete continuees et ses archives,

dejä tres riches, sont repertoriees en 2000 dossiers dont le contenu va devenir

une source precieuse pour l'histoire du Pays-d'Enhaut.
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Le tres interessant et tres savant rapport presidentiel a ete publie dans le

Journal de Chateau-d'Oex des 4, 8 et II fevrier. II renferme beaucoup de ren-
seignements sur les nombreux dons re^us et quelques achats. II donne enfin des

indications historiques precieuses sur beaucoup de personnalites et families de

la region. Les assistants firent ensuite une Visite des diverses salle du Musee et
admirerent sans reserve toutes les richesses que Ton a reussi a y grouper ä force
de patience, de sagacite et de devouement.

On se souvient de l'importante et savante etude consacree par l'actif secretaire

actuel de la Societe vaudoise d'histoire, M. J.-Ch. Biaudet au Complot
de iHotel d'Erlach (1832). Communiquee ä l'assemblee generale de cette

societe le 15 mai 1943, elle a paru dans la Revue d'histoire suisse (tome XXIV
fascicule I, 1944).

M. Henri Perrochon a publie dans les Annales de la Societe Jean-Jacques
Rousseau (tome XXIX, 1941-1942, pages 277-290), un travail tres documente

et interessant sur Jean-Jacques Rousseau juge par un pasteur vaudois (1808-1816).
II est question des idees et opinions du theologien Henri Piguet, opinions emises
essentiellement dans les douze fascicules de sa Bibliotheque du chretien qui
parurent ensuite en deux volumes chez Hignou et Cie ä Lausanne en 1809.

Genava, Bulletin du Musee d art et d'histoire de Geneve (vol. XXI, 1943)-

publie sous la direction de son directeur, M. W. Deonna, renferme quelques

renseignements qui peuvent interesser quelques chercheurs ou curieux vaudois.

I. Sous le titre Une peinture genevoise de la Saint-Barthelemy, M. W. Deonna

nous donne (pages 116-124) un travail Ires documente sur le tableau de Francois
Dubois que nos lecteurs connaissent et qui appartient au Musee de Lausanne.
Ce tableau tres fidele et realiste a ete apprecie par les connaisseurs et tres discute.

M. le professeur R. Gilbert nous donne encore (pages 143-145) sur le meme sujet

une Etude radiographique de «La Saint-Barthelemy »dumaitre Francois Dubois

II. Dans leur Vie de societe dans le Pays de Vaud, M. et Mme de Severy men-
tionnent a plusieurs reprises un gai commensal le chevalier de Bouffiers. Sous

le titre Les pastels du chevalier de Bouffiers (pages 146-153). M. W. Deonna

nous parle de cet artiste plein d'esprit, grand amateur de plaisir, tres galant

et excellent pastelliste par surcroit et dont les portraits etaient tres recherches.

II fit souvent d assez longs sejours ä Lausanne et ä Vevey au sujet desquels
M. Deonna nous donne des renseignements fort interessants.

Nous avons signale ici (n° de octobre-decembre 1944) l'ouvrage de

M. Lucien Fulpius : Les Delices de Voltaire. Cet ouvrage est contenu dans le

recent volume de Genava.

Le centenaire de la mort d'Adolphe Lebre a ete rappele lors de Touverture
des cours de la Faculte de theologie par M. le professeur H. Meylan qui a eu
ä sa disposition, dans ce but, un journal inedit de celui dont on honorait le



— 509 —

souvenir. Cette communication, sous Ie titre Adolphe Lehre, un romantique
vaudois a jete une grande clarte sur les idees et les ecrits de ce penseur qui
mourut si prematurement ä l'äge de trente ans.

La Societe d'Histoire du Valais romand a reuni son dernier fascicule de 1943

et le premier de 1944 en une brochure consacree ä la memoire de Jules-B.
Bertrand, son ancien president. On y trouve une notice biographique par Jean

Graven, une bibliographie par Leon Imhoff qui comprend environ trois cents

numeros, et une notice complete sur la famille de J. Bertrand, par M. le cha-

noine Dupont-Lachenal, accompagnee d'une douzaine de portraits et d'un
arbre genealogique.
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Au pied du Mont-Tendre1
C'est avec plaisir qu'on a vu paraitre le troisieme volume de M. Ad. Besson,

dans la serie Au pied du Mont-Tendre. L'auteur a la mentalite et le caractere du

Vaudois. II peut done parier en connaissance de cause des populations de la

region, de leur caractere et de leur activite. A cote d'un beau talent de

description, il peut faire connaitre une foule de renseignements historiques sur
le passe des villages, des proprietes, de meme que sur les coutumes locales.

La lecture de cet ouvrage est agreable, instructive, amüsante parfois, et souvent

agrementee d'anecdotes du cru.
On lira avec plaisir et profit: La cloche de Mauraz, Severy, II y a cent ans

a Reverolle, A propos de documents ayant sejourne dans le clocher de l'Isle, A la

foret, ou l'existence de Henri Baud en Russie. On jouira beaucoup aussi de 1a.

description du Mont-Tendre et de sa flore, de celle du vallon du Curbit, de

celle enfin des tres nombreux oiseaux qui viennent ammer les bosquets du

jardin de l'auteur. jr jy[

Les demeures de Töpffer 2

Töpffer est toujours d'actualite et le celebre humoriste et ecrivain genevois
ne cesse pas d'attirer l'attention. L'editeur Skira, ä Geneve, publie ä son sujet

une serie de petits volumes d une presentation et execution tros soignees. Le

1 Ad. Besson : Au pied du Mont-Tendre. Lausanne. Editions « La Concorde »

1943.
2 Edmond Barde : Les demeures de Töpffer. Geneve. Editions d art Albert

Skira. 1944.
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